
Annexe 1 
 

RÉFLEXION 
 

 L’ENVIRONNEMENT ET LE SCOUTISME FRANCOPHONE CANADIEN 
 

POUR PRÉPARER DEMAIN ! 
 

 Dans le contexte de restructuration de l’association, il est plus que pertinent de se 
questionner aussi sur la façon dont le scoutisme applique l’un des articles de la Loi scoute : « Le 
scout protège la vie ». Dans son sens spécifique, la vie peut entre autre sous entendre 
l’environnement. L’environnement étant au cœur de tous les débats des sociétés d’aujourd’hui, 
l’on peut se demander quel rôle le scoutisme canadien a à jouer. En tant que Mouvement 
d’éducation non formel ayant des valeurs concernées par ledit problème, il est primordial que 
nous nous positionnions aujourd’hui à ce sujet pour la qualité de vie des jeunes garçons et filles 
et des hommes et des femmes de demain.  
 

Pour se faire, il va de notre devoir de d’abord aller consulter ce que l’OMMS, notre 
organisation mère, nous dicte à ce sujet. Puis pour ne pas tomber dans l’éternel 
recommencement, regarder ce qui se fait déjà relativement à ce sujet s’avère essentiel. Nous 
pourrons donc dès lors établir l’orientation que pourra prendre le scoutisme francophone 
canadien dans le cadre d’une éventuelle politique. 

 
 L’OMMS a produit dernièrement un document portant le titre « Scouting and the 
environnement ». Dans ce document on retrouve l’orientation et la philosophie de l’OMMS 
concernant l’environnement. Le document est important, mais complet. Un rapide survol nous 
permet de ressortir l’orientation générale de l’OMMS  lorsque l’on regarde la charte des 
SCENES.  
 

The SCENES (Scout Centres of Excellence for Nature and Environment) is a new 
dimension introduced into the “Scouting for Nature and Environment Program” in 
1996. 

 

 



Aussi en mettant sur pied le programme Scout of World (SOW),  on comprend la volonté 
de l’OMMS de faire prendre conscience aux scouts qu’ils sont responsable du monde dans lequel 
ils vivront demain.  Parce que les deux programmes sont reliés de très forte façon. Parce que l’on 
a compris l’interdépendance du communautaire et de l’environnement, et même de l’économie.  
Ce schéma le démontre d’ailleurs :  
 

 
 

Dans ce schéma, on constate rapidement que l’environnement, en plus d’être ce que nous 
en comprenons communément, est intimement lié au communautaire et à l’économie. 
Effectivement, pour être cohérent, celui qui travaille sur l’environnement devra aussi travailler 
sur l’économie puisque celle-ci influence l’évolution d’une société et en édifie souvent les 
bornes. Aussi, l’environnement c’est aussi protéger la vie. Mais protéger la vie chez l’être 
humain, devrait vouloir dire plus que s’assurer qu’il puissent encore respirer. Protéger la vie doit 
s’entendre au sens de protéger une certaine qualité de vie. Que l’on parle de se battre contre la 
pauvreté ou pour la liberté d’expression,  il est question ici de causes qui sont intrinsèquement 
liés à l’environnement.  

Une dernière citation du texte de l’OMMS nous permettra de comprendre en quoi nous 
nous devons d’être des acteurs important dans nos sociétés en ce qui a trait aux domaines de 
l’environnement, de la communauté et de l’économie.  
 

« By definition, Scouting is and has always been deeply rooted in the community. The role that Scouting can 
play in the improvement of the quality of life in society permeates the whole of B-P’s  writings. And 
summarizing it, he said in his “last message”: “Try to leave this world a little better than you found it”. 
 
This idea has been expressed in a forceful manner in the World Constitution, in two ways: 

 
• In article I, when defining the purpose of Scouting, it says: 
“The purpose of the Scout Movement is to contribute to the development of young people in 
achieving their full physical, intellectual, social and spiritual potentials as individuals, as 
responsible citizens and as members of their local, national and international communities”  
 



• In article II, devoted to the Principles under the heading of Duty to others, it states: 
“Participation in the development of society...” » 
 

 Maintenant, si l’on regarde ce que l’ASC a déjà fait, on constate déjà un bel effort 
relativement à la mise en place de programmes de toute sorte. Sous l’aspect de l’environnement, 
quelques programmes existent déjà entre autres à l’intention des jeunes scouts, (castor, louveteau et 
éclaireurs). Je pense à « À la découverte de ma rivière », « Opération puits » Faune Jeunesse,… 
Aussi, nous retrouvons plusieurs visées relativement à établir des contacts à avec différents 
organismes oeuvrant dans le domaine de l’environnement ou parallèlement, tel le Zoo de St Félicien. 
Aussi, en ce qui a trait au réseautage, l’ASC et les fédérations ont déjà fait beaucoup de travail auprès 
des gouvernements et d’autres organismes.  
 
 Pour ce qui est de l’aspect communautaire, certes un bel effort est fait sur les plans de 
l’équipe chez les scouts.  On travaille beaucoup sur le respect, l’écoute et le service. Excepté pour les 
plus âgés des scouts, le travail mit par le scoutisme pour améliorer la communauté tant locale 
qu’internationale,  laisse à désirer.  
 
 Et finalement, pour ce qui est de l’économique, outre un encouragement à l’autonomie 
financière des groupes, rien n’est senti qui ait un impact sur l’économie. Donc beaucoup de travail à 
faire ici, si l’on veut parler d’un mouvement qui prône et travaille pour l’environnement. 

Tous ces efforts sont notoires, et loin d’être envisageable est l’idée de jeter tout cela du revers 
de la main. Toutefois, l’on sent que les programmes ont un champs d’action relativement restreint. 
C’est-à-dire qu’ils sont concentrés sur l’aspect écologique de l’environnement, des activités 
communautaires à faibles impacts et une sensibilisation à l’autofinancement dans les projets si nous 
touchons l’économie. 

 
 En effet, il y a une bonne différence à faire entre l’environnement et l’écologie. Cette 

dernière étant incluse dans la première. L’environnement, si l’on se fie à la racine du mot, c’est ce qui 
nous environne, c’est-à-dire l’écologie, mais aussi l’éducation, la communauté, l’économie et … la 
politique.  

 
De plus, avec des programmes du type « À la découverte de ma rivière », certes nous 

développons un certain attachement à l’environnement chez nos jeunes, seulement en quoi cela les 
amène-t-il à se sentir impliqués.  « Sans Trace », pourra aller plus loin en ce sens, mais comment 
peuvent-ils se sentir concernés si cela ne vient pas d’eux-mêmes. Comme le propose la charte des 
SCENES, il est temps que les jeunes jouent un rôle actif dans l’élaboration du monde de demain. 
L’éventuelle politique devra avoir comme visée de développer le sentiment chez les jeunes qu’ils sont 
responsables de leur environnement. Qu’ils, en tant que jeune et en tant que futurs citoyens,  sont à la 
base de tout changement de société. Et que, pour protéger l’environnement, il ne suffit plus de 
changer ses propres comportements individuels, mais cela nécessite désormais de commencer à servir 
la communauté en l’éduquant.   

 
C’est donc dire que le scoutisme en tant que mouvement d’éducation se doit en plus 

d’éduquer ses jeunes à l’environnement, se doit de devenir un moteur des mouvances sociales et doit 
prendre part activement dans les débats sociaux actuels. De l’écologie, à la paix sur la terre, en 
passant par les débats sur le commerce équitable, le travail des enfants, le développement durable, 
etc.  

 
En conclusion, le Scoutisme francophone canadien doit profiter de la restructuration pour 

revoir ses orientations et ses visées quant à l’environnement. Il se doit d’en profiter pour s’arrimer au 
navire mère qu’est l’OMMS et se joindre à la flotte du scoutisme mondial. Et cette même flotte doit 
s’inscrire désormais dans la flotte des organismes porteurs de promesses d’un monde meilleur. Mais 
comme dans chaque flotte, il y a une tête et une queue, cette politique environnementale a l’ambition 



de permettre au Mouvement scout du Canada de prendre les devants et de devenir un acteur proactif 
et avant-gardiste plutôt que réactionnaire aux enjeux ponctuels sociaux.  



Annexe 2 
 

 
 
Nom du comité : Comité Toujours mieux 
 

Président(e) : Rémi Pelletier 
 

Membres :  
 
 

�� �� 
 
Membre d’office:  
 
 

��Jean-François Champagne �� 
 
Mandat général : 
 

�� Par définition, le Scoutisme est et a toujours été profondément enraciné dans la communauté. Le 
rôle que le Scoutisme peut jouer dans l’amélioration de la qualité de vie en société est perceptible dans 
l’ensemble des écrits de Baden Powell. Pour le résumé, il dit dans son dernier message : « Try to leave this 
world a little better than you found it ». i ii 
 
Cette idée a été exprimée de façon énergique dans la constitution mondiale de deux façons : 
 
Dans l’article I, dans la définition du rôle du Scoutisme, il est mentionné : 

« The purpose of the Scout Movement is to contribute to the development of young people (…) as 
responsible citizens and as members of their local, national and international communities ». iii 

 
Dans l’article II, consacré aux principes, il est mentionné sous la section « Duty to others » : 

« Participation in the development of society… » 
 
Sous ces prémisses, le mandat général du comité consiste à mettre en place, soutenir et encourager des 
initiatives et actions touchant les actions communautaires, l’environnement et l’économie tout en tenant 
compte des interactions entre ces trois pôles. Son champ d’activité pourra donc s’inscrire dans ce modèle 
conceptuel iv : 

 



 
Mandats spécifiques : 
 

Communautaire Environnement Economie 
Établir les liens avec les comités 
apparentés tel que Secourisme, 
JSLO, Patrimoine Canada 

Programme Faune Jeunesse Développement de partenariat 
avec des entreprises en lien avec 
« l’économie verte ». 

Développement de partenariat avec 
la CSQ dans le programme 
Brundtland 

Développement de partenariat 
avec l’organisme No Trace 

Partenariat avec les zoos de St-
Félicien, Granby et Toronto 

Développement de partenariat avec 
l’organisme Mer et Monde 

Programme À la découverte 
de ma rivière 

Planifier la pérennité du programme 
Don pour la Paix 

Programme du Badge Panda 
OMMS 

Développer des politiques qui 
agiraient sur nos comportements 
en tant que consommateurs. De 
façon à les rendre cohérentes 
avec les valeurs scouts. 

Développer un programme de prise 
de conscience et de position sur des 
sujets de l’actualité par les jeunes. 

Programme Opération Puits  

Développer un programme favorisant 
le processus de prise de décision 
des jeunes par rapport au scoutisme 
mais également les sujets d’actualité 
en général 

Imaginer et développer des 
avenues qui permettraient au 
scoutisme d’être à l’avant-garde 
des mouvements verts, et ainsi 
d’agir à titre de leaders d’opinion 
au sein de nos sociétés. 

Imaginer et développer des avenues 
qui permettraient au scoutisme d’être 
à l’avant-garde des mouvements 
verts, et ainsi d’agir à titre de leaders 
d’opinion au sein de nos sociétés. 

Programmes Omega et Annapurna   
Implanter le programme « Scouts du Monde » de l’OMMS 

.  
 

                                                 
i Traduction libre du document Scouting and the Environment, 2nd Edition,  
publié par World Scout Bureau, Suisse, 2002, page 9 
ii R. Baden Powell, Scouting for Boys, publié par Boy Scout of America pour et 
en lieu de Boy Scouts International Bureau, World Brotherhood Edition, USA, 
1946, page 295. 
iii Constitution and By-Laws of the World Organization of the Scout Movement, 
World Scout Bureau, Geneva, Juillet 1983. 
iv Dr. Trevor Hancock, Consultant en santé publique, Canada, article « Planning 
and Creating Healthy and Sustainable Cities : The Challenge for the 21st 
century », dans « Our cities, our future, Policies and Action Plans for Health 
and Sustainable Development », citation libre, page 67. 


